10. Ma bergere, non legere Gabriel Bataille
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Ma ber- ge- re, Non le- ge- re En a- mours, Me fait re- ce-
Par la  plai- ne, Sans grand pei- ne, Nous met- tons A mes- mes troup-
Que si jo- se Au- tre cho- se Re- cher- cher, El- le ne me
Si je lé- ve Sus sa gre- ve Les ge- noux, Sa cot- te si
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: voir du bien tous les jours, ma Dber- jours Je la
E peau nos  pe- tits Mou-  tons, par la tons. Puis a
i veut lais- ser  a- pro- cher, que  si cher. Mais su-
! haut qu'on vo- ye des-  soubs, sije soubs En fu-
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mei- ne La pour- mei- ne Par les champs, Ou nous pre- nons en-
l'ai- se Je luy bai- se Son beau  sein, Et sa bou- che ver-
bi- te Prend la  fuit- te, Moy a- pres, Je scay bien la  pour-
ri- e El- le cri- e, Et me  mord, Et puis en bien peu
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! sem- ble de doux pas- se- temps, je la temps.
E meil- le, son jo- i te- tin, puis a tin.
i suivre et la join- dre de pres, mais su- pres.
! d'heu- re nous som- mes d'ac- cord, en fu- cord.
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5. Je luy cueille

Et recueille

Tant de fleurs,

Qu'elle en peut avoir de toutes couleurs.
Elle bonne,

Me fagonne

Des bouquets,

Qui causent au village beaucoup de caquets.

6. Pourtant passe,

Quoy qu'on face

L'aymeray,

Et malgré le bruit je l'estimeray.
L'inconstance

N'a puissance

Sur ma foy:

Je veux estre fidelle comme elle est a moy.

7. Nostre vie

Sans envie

Nous passons,

Charmans nos soucis de gayes chansons.

Fy des villes

Ou les filles

Ne font cas

Des amants qui pour elle conduise au trespas.



